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CHAPITRE IV. 

JES A MI-MARÉE 
CONSIDÉRATIONS SUR LES PROFONDEURS MOYENN ' 

ET LES DÉBIT8 n' AMONT MOYENS 

DES RIVIÈRES DU BASSIN MARITIME DU RuPEL. 

Planche Il. 

§ 1. _ Profondeurs moyennes à mi-marée. 

Pour étudier les rivières du bassin maritime du Rupel' nous 
nous sommes basé d'nne façon générale, sur les documents 

· t · ' ·M !'Ingénieur en chef Directeur Van Brabandt, qm on servi a . , . 
pol]r faire la cubature de la rna1~ée moyenne d~ la per~o?,e de 
1888-1895. Nous avons donc fait usage des memes profils ei~ 
travers des rivières et des mêmes profondeurs moyennes a 
mi-marée que~celles qui résultent de ces profi,ls en travers, 
exception fait.e tontefois ~ourle Rupel et la. Senne. . . 

Pour le I{,upel, nous n avons pn reconstituer :es proh~s en 
travers de la rivière de la période des obsen1at1ons maregra­
phiques 1888-1895 et par conséquent pas rétablir les profon­
deurs moyennes à mi-marée correspondantes. Nons avons 
donc été obligé de nous servir d'autres profils en travers 
existant dans le service des Ponts et Chaussées, notamment 

de ceux levés en 1910 
Quand on établit, d'après ces profils, les profondeurs 

moyennes à mi-marée, on trouve une profondeur moyenne 
générale de la rivière de 4m. 14. Cette profon~eur est un pe_n 
trop 'forte pour donner, par le calcul, des sect10ns des ~m~l~­
tudes, des débits de marée, etc . , concordant avec la r~ahte. 
Pour réaliser cette concordance sur le Rupel et plus lom sur 
la Dyle et la Nèthe, il faut admettre l_e ?:1iffre de 3m. 93 ~omm.e 
profondeur moyenne générale de la riviere. Q~and on .r emar -

ue que le Rupel est une rivière où l'on fait de frequents 
~ra.gages qui se maintiennent péniblement, et que, d'a~tre 

rt nous n'avons pas de données précises quant aux sections 
pa ' · ' d l ' · d 1888 moyennes de la rivière qui ont existe pen ant a per10 e -
1895, nous croyons q u ·on peut fixer la profondeur moyenne du 

Rupelà3m.93aulieude4m.14. , , . ., 
En ce qui concerne la Senne, M. 1 Ingerneur en chef-Du ec-
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teurVan Brabandt a fait l'étude de la marée moyenne en se ser~ 
vant des profils d'exécution du projet d'amélioration de la Senne 
en aval de Hombeek.; il était parfaitementautorisé àfaire usage 
de ces profils dans l'étude qu'il avait entreprise, car celle-ci 
était basée sur la cubature de la marée dans laquelle n'inter­
viennent que les largeurs au-dessus de la marée basse et les 
amplitudes de la marée. Or, il est certain que ces éléments ne 
pouvaient pas avoir changé d'une manière appréciable depuis 
l'époque de l'amélioration de la Henne. La question se pré­
sente tout antrement q nand on fait nne étude qui est basée sur 
les profondeurs moyennes à mi-marée. Alors, on ne peut pas 
se servir des profils d'exécution, mais il faut considérer les 
profils qui ont réellement existé pendant la période des obser­
vations marégraphiqnes considérées. Or, il est presque certain 
que la profondeur moyenne réèlle doit avoir été inférieure à 
celle qui résulte des profils d'exécution, car les profils d'exé­
cution s'ensablent généralement plus ou moins. On remarque, 
par exemple, que la profondeur moyenne générale de la 
rivière à mi-marée résultant des profils d'exécution est de 
2m.6û, alors qu'elle n'était que de im.89 d'après des profils 
e•èés en 19 l 9, les seuls profils levés existant dans le service 
des Ponts et Chaussées. 

Quand on se sert de la profondeur de 2m.60, on obtient des 
sections, des amplitudes, etc., qui sont beaucoup trop grandes 
par rapport à la situation exist1ante; si, an contraire, on se 
base sur la profondeur de lm. 89, on obtient des cara<~téris­
tiques trop faibles. Cela est dû au fait que dans le premier cas 
la profondeur moyenne est trop forte, parce qu'elle ne tient pas 
compte des ensablements qui se sont produits après l'amé­
lioration de la rivière et que dans le second cas on a une pro­
fondeur moyenne trop faible qui a été mesurée après une période 
de guerre de près de cinq ans, durant laquelle on n'a exécuté 
aucun travail d'entretien. On obtient des résultats concordant 
avec ceux de la réalité, en admettant comme profondeur 
moyenne générale 2 01 .04, soit une profondeur un peu plus 
grande que la profondeur moyenne observée en 1919. c'est ce 
chiffre qqe nous, avons adopté dans nos études. 

Pour la Nèthe inférieure, la Grande et la , Petite Nèthe, la 
Dyle, nous avons maintenu les profondeurs moyennes à mi­
marée telles qu'elles résultent des étüdes de M. !'Ingénieur 
en chef-Directeur Van Brabandt. 
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, d 1 tablean 29 les pro-
Ci-dessous, nous avons résume ans. e 

.. . . , t elles existant en réalité. 
fondeurs moyennes admises e c 

Tableau 29. 

RIVIÈRES.1 

1 
Rupel. 

Nèthe 
infi>rieur!'. 

Grande 
Nèthe. 

Petitt> 
Nèlhe. 

Dyle. 

Senne. 

DÉTAILS SUR LES PROFO~DEURS 

MOYENNES ADMISES. 

1 
Profondeurs 

moyennt'S 
généralt>s 

1 

à mi-marée -___./'-.------ad- 1·xis-
mises. \ tantrs. 

Profondeur moyenne à l'embouchure : 5~. ~~: 
' B . 3m 40· à Rumpst: 3m4; ent1e < IS 
a 0°111 · · ' '060m · Boom-t:inces : tmbouchnre-Boom: 6 • ' , , 
Ru111 pst : 5415 m. ; prof, indeur moyt>nne gene-

5, 4 + 3,4 X 6060 + 3 40 X 5415 rale: --
2
--

= X >< 1.1475 

' j> ·t · 3m 40 · au con-Profondenr mr1yenne a ,ump!' . . ' d . 
fl d d X Ne'thes . 1m 90· l'rofon e111 uent es eu , · · · ' 

3,4+1,90 
moyenne gf.nérale : 2 = 

Profondeur moyenne au confluent : 1m.90 ~ a.u 
Boeckt: 1m.10; profondeur moyenne gene-

1.90 + 1.10 -
rale : · 

2 
-

Profondeur moyenne au co~1fluent. : ·l ~ · ~10; ~ 
3km 24 en amont:1m.28: aE111blehem.1 .70, 
dh·t~nce entre le confluent t·t E~bl,ehem '. 
4'140 m. ; profondeur moyenn~ genet·ale . 
1 90 +i. 28 1. 28 + 1. 70 (4740 

• X 3240 + 2 
2 x-

- 3240) = X X 4740 -

P ()"011dPur mo,·enne à l'e111bouch11re 3111. 40; 
' l' J , R . 1111 20 . 
à Malines : 2m . 09; a y111e:r_iam .. 'km . : 
entre distances : H umps1-Malmes . 6 . 486 '. 
Malines-Rymen::im : 1Qkm. 707 : profondeu1 

3.40 . 2.09 648t) + 
moyenne géné1 ale : 2 

2.09+1.20 10707 m. --= X x 17195 X = 
2 

Profon<leur movenne :'l l'Pmbouchure: 3m.16; ~ 
4km . 4: en amont de l' embo.uchure : . 1m.5; :\ 
H 1 k . tm 5. entre d1stanCPS . t>t11bou-om iee . · ' . . d . 
ch ure jusqu~ 4km.4 en amont:4k•:.4 'de ce e1 -. 
nier point à Hombeek : ~km. 39::> ; profonJeUt 

' , . 3 ' 16 + 1 '
5 

4400 + 1 5 moyenne generale . --2 ' 

x 2395 c:: X X 6795 X = . 

Mètres. Métres. 

3.fl3 4.14 

2.65 2.65 

1.50 .49 

1.56 '1.56 

2. 2.07 

2.04 1.89 
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§ 11. -:- Débits d'amont . 

La seule étnde quelque pen précise et quelque peu complète 
qui existe sur les débits d'amont moyens des rivières du bassin 
maritime du Rupel a été faite par M. l'Ingénieur en chef-Direc­
teur Van Brabandt et est corn;ignée dans le recueil des docu­
ments relatifs à l'Escaut maritime. Les résultats de cette étude 
sont donnés aux pages 146 et 147 du recueil. Le travail de eet 
ingénieur est basé principalement sur le produit moyen en eau 
de pluie qui tombe par jour-hectare :Sur le bassin hydrogra­
phique des rivières et en ordre secondaire sur des jangeages de 
courte durée exécn césertaines années en quelq nes points des 
rivières. En partant de <~es éléments, M'. Van Brabandt a 
tronvé à l'embouchure du Rnpel :n mètres cnbes et plus en amont 
les débits consignés au tableau 2 du présent mémoire. Quand 
on se base sur ces débits pour vérifier la pente de l'axe hydrau­
lique moyen des rivières, on trouve que ceux- ci sont un peu 
trop faibles : en moyenne 8 p. c. La détermination de l'axe 
hydranliqne moyen des diverses rivières du bassin maritime 
du Rupel montre que le débit moyen des eaux: d'amont doit 
être d'envfro11 40 mètres cubes à l'embouchure du Rnpel et 
38m3 . 5 à Rumpst. au J,i~u de 37 mètires cubes et 35m3 .f>, chif­
fres indiqués par M. l'Iugénieur en chef-Directeur Van Bra­
bandt. Ces 11ouveaux débits pen~ent-ils correspondre à la réa­
lité? 

Le débit d'amont de 37 mètres eu bes do1111é par M. Van Bra­
bandt à l'embouchure du Rupel résulte principalement de jau­
geageR effectués an flotteur en juillet-août 1896 à l'embou­
chure du Rnpel. Les mois choisis pour les opérations de jau­
geage comptent précisément parmi les mois les plus secs de 
l'année et ne sont pas influencés par ·les pluies de la période 
hivernale. D'autre part, l'année 1.896 a été une année relati­
Yement sèche pour le bassin de l'Escaut: cette circonstance 
a permis à M. l'Ingénieur en chef Dir~cteur Van Brabandt, 
d'écrire à la page 142 du recueil des documents précités : 

« La hauteur de pluie tombée en Belgique pendant l'an­
née 1896 est de um. 7 65, donc sensiblement supérieure à la 
moyenne . Mais il y a lieu de faire remarquer à ce sujet, 
d'abord , qu:en septembre et octobre, il est tombé beaucoup 
d'eau, environ le tiers du total de l'année; or, les pluies qui 
tombent à la fin de l'été ne fout guère monter le débit des 
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cours d'eau. Ensuite, la répartition des pluies entre le bassin 
de l'Escaut et le bassin de la Mense n'a pas été normale : le 
premier a reçu nue quantité inférieure à sa part habituelle, le 

second une quantité supérieure à la Rienne'. » 
Ceci montre que les mois de juillet-août 1896 ont été rela:-

tivemeu t secs et que les débits d'amont des I"ivières de l'Escaut 
maritime ont dû être vraisemblablement eu-dessous de la 
moyenne. Dans ces conditions, nous croyons que nous pouvons 
admettre comme exacts les chiffres de 40 mètres cubes et 
38m

3 
.5 donnés plus haut. La majoration de 8 p. c. trouvée pour 

le débit supérieur du Rnpel ne se reporte pas uniformément 
sur tous les affluents et sons-afîluents de cette rivière. Ainsi, 
le débit supérieur moyen probable entre Rnmpst et Malines est 
bien 1 6 m3 • 5, ch ilfre don u é par .M • l' In gén ien r en chef Direc­
t.eur Van Brabandt, mais il faut le partager de manière à. 
avoir une diminntion graduelle an fnr et à mesnre qu'on se 
rapproche de l'amont. En partant de ce principe, nous avons 
été amenés à admettre comme débit supérieur: 15 mètres cubes 
à Rymenam, 16 mètre" cubes à Malines et 17 mètres cubes à 

C'est le débit "npérieur des Nèthes qui doit s11bir la plus Senriegat. 

forte majoration. D'après l'étude du ni veau moyen des rivières,. 

les débits d'amont doivent être: 

Lierre : 

Embouchure Grande ~èthe. 
Petite Nèthe . 

)ilètres cubes. 

5.50 
6.00 

11.50 
Nèthe Inférieure au confluent 

1'1. l'Ingénieur en chef directeur Van Bra band t donne pour 

les mêmes débits 

Lierre : 

Embouchure Grande Nèthe. 
Petite Nèthe . 

Nèthe Inférieure au confluent . 

Mètres cubes. 

5.00 
5.00 

10.00 

La majoration indiquée. par l'étude des axes hydrauliques. 
moyens des rivières est doue assez forte; avant de !'admettre, 
nous avons cru devoir consulter !'Ingénieur du service des 
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Ponts et Chaussées, qui a les N' 1 

C 1 
. . ' f' . et ies dans se , t . b 

e m-c1 m a ait savoir que 1 d ' b" · s a tri utions. 

d 

. ,,.. e e lt moven d , d 
evmt etr e beaucoup plus · "' . es eux Nèthes . un portant que 10 , 

que les Jaugeages effectue' s se bl . metres cubes et Ill aient i a· 
rapprocher de 15 mètres c b C n_ iquer qu'il devait se 

, d . . · u es. e ch1ff 
gr,1in que celui rndiqué par l' 't d re est encore plus 

d 
. . , e u e des axe . l d . 

moyens es r1vieres 1'out f . s 1y rauhques . . e ms, comme 1 
1angeages faites à des époques d.ff'' l est le résultat de 
d , · 1 eientes de }' , 

es per10des plus ou moins Io . annee pendant 

l 

ugues, on ne . t 1 . 
va eur trop absolue : il 

1
, peu UI donner une 

' t , . I .a aucnn caract', d , 
n es qu une rndication sur la "'al . . e1 e e precision il · · · ' · eur poss1 bl d d, ' 
superieures, il montre notam1 t e u ebit des eaux 

M l
'I , . nen que les •h'ff . ngemeur en chef Dir t , c 1 res donnés par 

. , ec eur Van B . b 
maJores. Nous croyons do ia andt doivent être 

, . , ne nous rappro h b 
ver1te en admettant les débits indi , c er eaucoup de la 
hydrauliques moyens de la G d q~es par la pente des axes 
~ · s ran e N ethe et d l 
.,ment 5m . 5 pour la premie' re· . . , e a Petite Nèthe 1 · r1v1ere et 6 • • 
a seconde. Afin de tenir compt d l' metres cubes pour 

hydrographique de la riu·, ... e e augmentation du bassin 

d
'b" ,iere a Rnm1)st e it supérieur en ce d . . . , . ' nous avons fixé l 

I
,, e1111erporntal2 s5 e 

.. etude du · m . . , m veau moyen de 1 S 
de determiner avec quelque , . a. enne permet difficilement 
d 1 .. , precis10n le d 'b·t e a r1viere, car il existe une , d . e 1 moyen supérieur 
profondeur moyenne réell · d lgra.n. e rncertitnde quant à la . e e a n v1 ère 0 c 
mveau moyen dépend en . d . r, le relèvement dn 
moyenne quand l'amplitnde g::~ e pa:tie de la profondeur 
est le cas pour la S a !Paree devient faible ce . 

. d . enne. Tontefoi , , qm 
pro mt pour les antres rivières d b s,. eu egard à ce qui se 
nous · n assm · · . pouvons dire que le 1 .ff mantune dn Rupel 
M l' I , . c n re de 8 , t ' . ngemeur en chef Direct V me ,res cubes donné par 
et q 1 · · eur an Brab a ue e clnffre moyen d 9ms . an t est trop faible 
en 1895 d •t e .012 trou , . , , OI se rapprocher d ve par Jaugeao·e 
a_ ces considérations no a~antage de la réalité . Eu éga;d 
tions u d, b. ' ns a' ons admis d n e it supérieur de 9 , ans nos vérifica-

metres cubes. 
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Tableau 30. 

. . . . ns des eauK d'amont les plus 
Tableau récapitulatif des deb1ts rooye d bassin maritime 

probables pour les affluents et sous-affluents u 

<l:u Rupel. 

DÉBITS 

NOMS DES RIVIÈRES. · 
PARTIELS. TOTAUX. 

Grande Nèthe . 

Petite Nè1he . 

Nèthe Inférieure à Lierre. 

Nèthe Inférieure à Rumpst 

Dyle : Rymenam 

Malines. 

SennPgat 

R11mpst. 

Senne . 

Rupel à R11mpst 

Rupel à l'embouchure. 

5.50 m3 

6.00 
)) 

1.2.50 m3 

15.00 111 3 

16.00 m3 

1.7 .OO ma 

17.00m3 

9.00 

l 38 .50 111:1 

\

---;,;----
CHAPITRE V. 

ÉTUDE ou RuPEL. 

§ 1 - Calcul des sections à maré~ haute d'égale vitesse 

A t de pouvoir commencer l'étude dn Rupel, il faut 

d
, vai~ la 'ect1"on d'équilibre à marée haùte à l'embouchure, 
eterm1uer ::; · · ' d ' 

. 't d le même rapport avec· l'énergie de 1 on e maree, 
qm SOl ans · · · 'd"a · ' rée haute dans l'Escaut rnantnne irnme 1 -
que la sect10n a ma , , 
tement en amont du Rupel avec l'énergie ~e 1 onde mare~, au 

,.. · t Cette détermination peut se faire de deux mameres 
meme pom . , 
différentes : 
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1° En réalisa11t dans le Rupel la même amplitude que danEo; 

l'Escaut. 
20 En réalisant la même constante pour la loi du débit dans 

le Rupel que dans l'Escaut. 
fo Par la condition de l'amplitude. L'étude de M. l'Ingé­

iiicm· en chef Directeur Va11 Brabandt fournit à l'embouchure 
·du Rupel les renseignements suivants relatifs aux volumes de 
remplissage de la marée : 
Débit de l'onde marée de l'Escaut en amont du Rupel 29 .520. 940 

« " cc duRupel. lù.483.460 

ll « cc de l'Escaut.en aval du l{upel 40.004.400 
Lc.t section eJ à l'embouchure du Rupel, qni est à l'énergie 

de l'onde marée, comme la section dans l'Escaut en aval dn 
Rnpel, qui est de 3.155 mètres cubes, est à l'énergie de l'onde 
marée en ce même point, est don née par la proportion 

3. 1 ?55 X 10.487>.4HO 
f) = = s25m2 

40.004-.400 

Moyennant la connaissance de cet élément, on peut déter 
1niner la largeur théorique de la rivière de manière que l'am­
plitnde de la marée soit la. inême que celle observée dans 
l'Escaut, soit 4rn.20. 

4 ~O = ~ X 5 68 X 13 J 51!:1~ X 825 
' 

1 
' 5,4 l X ~6000 

Nous avons vn par l'étude de l'.Escaut qner.p = Om.835. En 
i·emplaçant 9 par sa valeur dans 1' é11uation ci· dessus, 11ons 
Dbtenons : 

4, 20 = 7 ,40 ·J 55
[
0

;) . 

D'où: 
l = 1. 73 111èt rel-'. 

La section à marée haute est égale à 

175 (5,i + 2,1) = 1297n 1 ~Ji. 

2·• Par la condition de la constante de la loi du c:ébil. 
La constaute de la loi dn débit daus l'Escaut en amont du 

R11pcl est égale à 30. :300. 
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· 1 t égale à ·· . d ' , "l1"br'e à l'embouchure du Rupe es . La section eq m 

i0.483.460 X 4,20 = t 12om2. 

ô = 59300 ' 
. nt assez différents, suivant qu on 

Les résultats obtenus so 1· d ou celle de la loi du 
d .t. de l'amp itu e 

opère pa. r la con i wn l' plitude observée diffère-
·1 t ' 11arqner que am débit. Mais i es a rei 

1
, . . est comme nous avons 

d 1, rtude calcn ee qm ' . 
notablement e amp 1 . . d 4m 58 Si on détermme 

' , d d l'Escaut maritime, e . . r 
vu par 1 etu e e R 1 correspondant à l'amp 1--
la largeur à l'embouchure du upe 
titude de 4m. 58' on obtient : 

~ j 5795 X 82f> 
4,58 = 0,835 X 5,68 X 5,4 V l 86000 

l = 145"'. 

. et pour section à marée haute : 

6 = i45,2 (a,4 + 2,29) = HiSm'. 

. obtenue par la loi du débit . 
Soit sensiblement la sectwn 0 , tres carrés doit être· 

d e 1 12 me ' 
Nous croyons one qu d. 1 ection d'équilibre à l'em-

. · t la surface e a s approx1mat1vemen 1 e nous allons admettre-· 
bouchure du Rupel. C'est cette va eur qu 
da,ns nos calculs de vérification du Rupel .. 

' i marée Profil des profondeurs moyennes a m - . 

~~ ~ ci ~-
~ ' § 

~~ ' . ~ 

~ 

· .t:­
C> 

--- --- ----1 ---

Fig. 21. 

Section à l'embouchure. 
ô = li20m 2 
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log H20 = 3,049:!~. 

Section azz pont-rail de Boom . 

a = 
5,4 - 3,4 
--6-,0-6-- _:. 0 ,33 

loO' ô = 3,04922 -
0

'
688 

( 
1 

- r
1 

'\ 
~ o,53 V 5,4 .,_ 5,4 ) 

log ô = 3,04922 - 0,234 = 2,81522 

E) = 653,4rn 2 • 

Section à Rumpst. 

5,4 T = 6,2G9 

0,344 
--- = () 0548 
6, 2trn ' 

log ô = 2,8f522 - 0,0~H8 X 5,415 

log ô = 2,8!522 - 0,297 = 2,5182:! 
ô = ;;~9m2,so. 

Les sections obtenues ci-dessus pour Boom et Rumpst sont 
beaucoup plus petites que celles qui existent réellement, soient 
1 .072 mP.tres carrés et 820 mètres carrés; mais il est à remar­
quer que la constance de la vitesse moyenne générale du cou­
rant de marée n'existe pas snr cette rivière. M. l'Ingénieur 
en chef directeur Van Brnbandt fonrnit à ce sujet les don­
nées suivantes : 

· Embouchnre du Rupel: Om.668 
Rumpst embonchnre de la Dyle : Om.485. 
Rumpst embouchure de la Nèthe, Om. 45 . 
Dans ces conditions, il faut appliquer les éqnations 32, 33 

et 34 ponr obtenir les sections réelles de la rivière. Nous 
verrons au paragraphe 3 comment on peut déterminer le terme 

_supplémentaire de la loi logarithmiqne des sections. 

§ 2. - Calcul des amplitudes de la marée. 

Pour vérifier les amplitudes de la marée sur le Rupel, nous 
admettons, · à l'ern bonchure, la section théorique de 1.120 
mètres carrés, l'amplitude théorique de 4m_5g et la largel~r 
théorique de 145m.5 qni correspondent à cette section. 
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, . , L' 1·tude movenne observée 
Largeur theorzque a Rtzmpst. amp i J 

est de 3m.49. 
1 = o nos 

9= 0,12~(1 1) ou~xn.H?> ' 
1 +033 5.4-54+ 5,!~2 

' . ' 
~ 4 J145.5 3::W,8 

:l,49 = 4,58 X 0,908 X 3 ~ 4 -l-- X t t20-

l = 1_54m.3. 
Soit un peu moins qne la largenr existante qui est de 

1 Se.ct1· 011 théorique à Rumpst est 
1 60 mètres. Dès lors a 

égale à : 
6 = H>i,3 (5,4 + 1.745) = 7!14 m

2
• 

La section existante mesure 820 mètres carrés. . d 
. . , L' baissement dn niveau e 

Considérations partzculzeres. a . , . , 
rni-.marée sons l'influence d'une diminution du deb1t d. amdondt, 

' . ff d 1 Rupel sur l'ampli tu e e 
fait nettement sen tir son e et ans e 
la marée. Nous avons réuni dans le tableau ci.-de.ssous, les cot~s 

. , 1 , ~· de 1891-1900 ainsi que les amph-
de m1-maree pour a peno . · , · . d 
tudes de la marée correspondante. Il résulte de 1 exan1;e1

: e, ce 
tableau que la hanteur de la marée est plns fm:te.~u ete qu en 
hiver cela est surtout très marqué à Rumpst ou l rnfluence dn 

débit,d'amont se fait nettement sentir . 

STATIONS 1 Niveau ~"\ Amplitude 1 
HIVER. 

Niveau \ Amplitude 
de m1-maree I de mi-marée 

.\ 
2,515 4.27 

1 
2 55 4.26 

2,905 3.67 2.99 3.34 
Embouchure . 

Hum pst 

§III. _ Détermination de la courbe des sections réelles 
à marée haute . 

Si nous connaissions la variation réelle de la vitesse ~ans 
l tl

' ' ·1 n'v a pas de débit d'amont, nous pourr10ns 
l' 1ypo iese ou i ,, , 1 · 
déterminer directement le coefficient w en partant de la oi 
des vitesses. Mais cette variation n'est pas comme, car tontes 
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les vitesses données sont influencées par l'évacuatio11 du 
débit d'amont. Nous devons donc opérer comme nous avons 
fait pour la partie amont de l'Escaut maritime , c'est-à-dire en 
nons basant snr la largeur théoriqne qui correspond à l'ampli­
tude observée à Rnmpst. Nons avons vn au paragraphe précé­
dent qne cette largeur théoriqne donne à Rumpst une section 
it marée hantP, égale à 794 mètres c.arrés. Connaissant cet élé­
ment et sachant que la section à marée hante d'égale vitesse 
mesure 329m2 8, nous pouvons calculer le coefficient w' du 
terme supplérnen taire 

log ( ' , 'Y 
1- wx/ 

( 

' 2 

log 794 - log 32!l.8 = log --:-) 
• • 1 - w' X 1 1, i.7i'i 

w' = o.03105. 

Section définitive à Boom (Pont rail). 

Valeur dn terme supplémentaire : 

liw . = 0 18,127 
.· 1 )2 

n (t-0.03105x6,06 ' 
log 6 = 2,8152~ + O,t81~7 = 2,99649 

6 = 992m2 • 

La section existante mesure 1.072 mètres carrés. Quand 
on porte snr le diagramme des 'sections celles obtenues par 
~alculs à l'embouchure, à Boom et à Rumpst, on voit qu'il y a 
une concordance très satisfaisante entre la courbe des sections 
théoriques et le diagramme des sections existantes. (Voir 
planche II.) 

§IV. - Vérification de la loi du débit. 

Embouchure 

Volume de la marée: 10.483.460 mètres cnbes. 
Amplitude : _4m.20. 
Section d'égale vitesse : 1. 120 mètres carrés. 
Valeur de la constante C. 

l0.485.460 X 4 20 
c = = 59500. 

H20 
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Rumpst. L'ouvrage de M. l'Ingénieur en chef Directeur 

Van Brabandt fournit les renseignements suivants relatifs aux 

volumes de marée : 

1 ° Nèthe inférieure 

Débit de flot 
Débit supérieur : (5 X 3600 + 60) 11 

Volume de remplissage. 

Dyle. 
Débit de flot 
Débit supérieur: 24.5 (4 X 3600 + 48 X 60) 

1.945.860 
198.660 

2.144.520 

1.289.130 
423.500 

-----
1.712.630 

Volume de remplissage. 

Volume de la marée dans le Rupel en aval du confluent de 

la Dyle et de la Nèthe Inférieure : 

2.144.l)~O + L7t2.650 = 5.8:i7.i50. 

Amplitude de la marée: 3m.49. 
Section à marée haute d'égale vitesse : 329m

2

.8. 
La valeur de la constante C est égale à : 

3.857.150 X 5,49 
c = . = 40800. 

529,8 

Soit une valeur légèrement supérieure à celle obtenue pour 

l'embouchure. 
Vérifions à présent la loi du débit pour quelques autres 

marées dont nous connaissons les volumes de remplissage par 
les travaux d.e M. l'Ingénieur en chef Directeur Van Brabandt, 
notamment les marées du 8 an 9 avril 1890 et du 8 au 9 oc-

tobre 1890. 
Comme le niveau de la mi-marée varie relativement peu 

quelle que soit la marée considérée, nous pouvons admettre 
avec un certain degré d'approximation que l'énergie des quatre 
marées envisagées varie suivant la même loi que celle de la 
marée moyenne. Nous pouvons dès lors représenter l'énergie 
de ces quatre ondes fluviales par les mêmes sections mouillées 
que celles qui ont été obtenues pour la marée moyenne. En 
opérant de cette manière, on peut dresser le tableau 31 

ci-dessous : 
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Celui-ci montre que la vérification de la loi du débit se fait 
d'une manière très satisfaisante pour les trois dernières marées 
considérées . Le seul écart important se produit pour le premier 
flot de la marée du 8-9 avril 1890. Mais il est à remarquer 
que nous nous trouvons en présence de marées isolées qui ont 
pu être influencées par des causes accidentelles et des phéno­
mènes secondaires dont nons n'avons pas tenu compte da11s 
notre théorie des marées fluviales. On peut donc considérer 
que la loi du débit se vérifie très bien même pour les marées 
isolées et exceptionnelles qui st propagent. normalement. 

En établissant la théorie des marées fluviales, nous avons 
dit que la constante C était, en chaque point d'une rivière, égale 
à une constante multipliée par le carré de l'aimplitude de la 
marée. Nous avons déjà vu qne cette propriété se vérifie pour 
l'Escaut maritime; voyons s'il en es~ encore de même pour le 

Rupel. 

Tableau 32 . 

Marée du 8-9 avril 1890. Marée du 8-~ octobre 1890. 

Stations. 
Marée 

Premier flot. 1 Deuxième flot. Premier flot.. \ Deuxième flot. moyenne. 

. \ c \ h' \ r \ c \ h' \ r \ c \ h' \ r \ c \ h' \ r \ c 1 h' \ r 

Embouchure .. . 

1 1 1 \ 1 \ 1 \ \ 1 
39300 17,65 2225 54000 21,6512495 4165(; 18,10 2800 19400 7,83 2475 27700 12,6712185 

1

40600 12, 18(360 62000 16,0513860 43300

1

12,57 37 5 0 22600 i"' 76 a&IO 302<l0 ! 9,361 322!> 
Rumpst ..... 

La vérification se fait très bitln à l'embouchure du Rupel. A 
Rumpst, la concordance est très bonne pour trois marées : la 
marée moyenne et les deux flots de la marée dn 8-9 octobre 
1890, mais il y a, un certain écart pour les deux flots rle la 
marée du 8-9 avril 1890. En somme, dans l'ensemble, on peut 

dire qne la propriété se vérifie parfa.iteimrnt . 
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§ 5. - Niveau moyen de la rivière. 

Nous opérerons, comme pour l'Escaut maritime , d , ~ 
d 

.. , , SUI es. 
tronçons e r1 vrnre suffisamment courts r)our cite · . . . . . l nous pms-
s10ns substituer aux lois de variat10n vraie de la . ·f d . . , , ' p1 o on eur et, 
de la largeur de la ri viere, del amplitude de la marée t d d 'b" ' · d 

1 
· · e u e it 

supeneur, · es ois exponentielles approchées N . · _._ ous pourrons 
alors apphqner les formules 62, 63, 64. 

A. Relèvement dû au phénomène de la marée. 

SECTION EMBOUCHURE-BOOM (P,ONT RAIL). 

Amplitude de la marée à l'ernbcrnchure · 4m. 20. ' R 
3rn.49. . . ' a umpst: 

Loi de variation de l'amplitude: 

h = 4,2 e- 0,01616x. 

Amplitude de Ja marée à Boom : 

h = 4,2 e - 0,01616 x 6,06 = 3m. 81 . 

Profondeur moyenne à mi-marée à l'embouchure 5m.40 ,· à 
Boom (pont rail) : 3m. 40. 

Loi de variation de la profondeur moyenne : 

À = 5, 4 e - 0, 0759 X• 

Largenr à l'embonchnre : l 45m.::::; ,· a'. Boo1n .· v 150 mètres. 

Valeur moyenne du coefficient __ l_ . 
l + 2À. 

[ 
145,5 150 J ( 

145,5 + 2 x 5,4 + rno+ 2 x 3 .4 : 2 = o.93 + o,956): 2 = o,945. 

Valeur moyenne du coefficient b : · 

b = 0,28 (1 +-''2~ -)= 0 35 
0,~3 X 5.4 ' 

b = 0' 28 ( 1 + 1
·
25 

\ -u,~5o X 3,4) - 0,3875 

. D: 2 = 0 369 Valeur moyenne · 0 737 ..... 

Relève1Ùent élémentaire du niveau moyen': ' • 

dr.m = 0,369 X 0 ~95 X 4,202 e-2 X 0,01616x 

0,945 X 54 5·2 x e- 512 x0,07n9t" dx. 
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Relèvement total à Boom : 

_ 0.369 X 0,093 X ~ (eO,H>768x6,06 - 1) = om,095. 
tm - 0,945 X 0, 15768 68,08 

SECTION BooM·RuMPST. 

Loi de variation de l'amplitude : 
h = ::.>, 8 1 e - o, O i6 l 6_x. 

· , · aréeconstante:3m.4. 
Profondeur movenne a nn-m · . , . 

L 
, B ~ . 150 mètres. à Rumpst : 154' 3 meties. 

argeur a 001 • ' l 

Valeur moyenne du coefficient l + '2À: 

[ 

150 H>4.3 J. '>=(o 9~6+0,9~7):~ = 0,9565. +--- ·-
' 50 + 2 ;-< 3 ,4 154' 5 + 2 X 5' 4 

Valeur moyenne du coefficient b : 

( 
t.'15 \ :-= 0 3875 

b = 0, 28 _1 + U,956 X à,4) , 

( 
1 25 \ = 0,3875 

b == 0 '2 8 1. + 0 ~il7 X 3' 4) 

Valeur moyenne : 0,3875. 

Relèvement élémentaire dn ni veau moyen 

0.38in X 0,ll93 X 7i,812 X e -2 x 0,01616x dx. 
dtm = 0,9565 X 5,4

512 

Relèvement total à Rumpst : 

o.5875 x o.o9:l t ~.52 (i - o 03232 x 5,4H> \ - x--- -e ' ) 
Îm - 0,~5ti5XO,U5232 '21.35 J 

Îm = om,128. 
Le relèvement total entre l'embouchure et Rumpst est donc 

égal à : 
Îm = om,095 + 0,128 = om,223. 

B. _.Relèvement dîz au débit d'amont. 

SEC'l'ION EMBOUCHURE-BOOM. 

Débit à l'embouchure : 

38m~.5. 

40 mètres cubes; à Rumpst, 
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Loi de variation dn débit : .. 
q = 40 e-0,003335x. 

Débit à Boom : 
q = 4 0 e - 0, 003335 X 6, 060 = 3 9 m2, 2 . 

Largeur à l' embouchnre : 145m. 5; à Boom : 150 mètres. 
Loi de variation de la largenr : 

l = 145,5 e+0,00503x. 

Relèvement élémentaire du niveau moyen : 

0,569 X 4()2 X e - 2x0,003335x x dx 
~= . 

a 145,52 X e+2 X 0,00503x X 5,43 X e - 3 X 0,0759x X 0,943 

Relèvement total à Boom : 

o.569 rnoo (e 0,2110 x 6,06.0 ·) 

za = 0.945 x 0211ox ~HtiOx 157,6 -i 

Za = Om,0025. 

SECTION BooM-RUMPS'r. 

Débit à Boom : 39m3,5; à Rumpst: 3gm3 ,5. 

Loi de variation du débit : 

q = 3 g, 2 e-0,00333Dx. 

Largeur à Boom : 150 mètres; à Rumpst : l 54m.3 
Loi de variation de la largeur : 

l = 150 e+0,00522x. 

Relèvement élément~ire du ni Yean moyen 

d 
0,5875 x 59]2 X e - :2 x 0,00333Dx 

Za = + 2 0 "'"' dx. . 0,9565 X i5U2 X e x O, 05z:!x X 5,43 

Relèvement total à Rumpst : 

Za = x ·~ ( l - e 
0,3875 1058 / - 0,017H x D,4H>) 

O. 9565 X o, O 171 i ~1500 X 59,55 \ 

Za = 0,0()37 m. 

Le relèvement total entre l'embouchure et Rnmpst est donc 
ég·al à : 

z, = l)m,0025 + 0,0057 = (l'n,Oo6. 
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C. - Relèvement dû à {action combinée de la marée et du 

débit d'amont. 
SEC'l'ION EMBOUCHUltE-BooM. 

Relève meut élémen tai i·e dn ni veau moyen : 
o.31l9 >d x V~ x 4.':l x e-0,01616x :<40xe-0,003331x 

d'l' =-= ,. )<'. dx. 
lma 0,H4?> x. 1 H),5 >< e 0,00;:>03x x 5,4 H/4 x e - 1 t/~ X 0,0759.x 

Relèvement total à Boom : 

0,5t19 X ~ X \/ o.rn15 . 4,~ X 40 ( ) '!' - x e0,1845x6,06 _ 1 . 

i.ma - 11,943 X O,H.;45 14:l,5 X \0;),75 

;'ma = 0,0:)'1 Ill. 

SECTION BooM-RUMPS'l'. 

Relèvement élémentaire dn niveau moyen : 
0.5875 '< ~ x V~ x 5. H 1 x e-O,Ol6i6x x :19. ~e- 0,003331x 

d{ma = 0 U5ti5 X 150 X e0,00522x x 5 411 14 X d.x:. 
' . ' 

Relèvement total à Rumpst : 

0,3875 X 2 X VO,(iM 5,81 X 3~· 2 (i _ e - o,0246x5,415) 

Îma = 0,956:) X 0,024.ti X 1 ol) X '28,91 

{ma = 0,044 m. 
Le relèvement total entre l'embonchnre et Rnmpst est donc 

égal à : 
îma = om,032 + O,C44 = 0,076 m. 

En tenant eompte des trois phénomènes analysés ci-dessnst 
on trouve que le relèvement total général du niveau moyen à 

Rurn pst est égal à : 
r = {m +{a+ {ma = om,223 + 0,006 + 0,076 = om,305. 

Le relèvement moyen observé en 1880-1895 fut de om.34 et 

en 1901-1910 de 0 111 .37. 
Le Rnpel montre très clairement que le relèvement du nivean 

·moyen de la marée est plns considérable pour les marées de­
syg·yzie que pour les marées de quadrature : nous avons vn: 
par l'établissement de la théode des marées . fluviales que cela 
doit se présenter chaque fois que la diminntion de profondeur 
dans la rivière pont· les marées de qnadrature est faible et sans 
influence sur le phénomène observé. Ainsi on observa de 1880 
à 1895 entre l'embouchnre et Rumpst un relèvement dl{ niveau 
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moyen de om. 40 pour les marées de . -0m 
24 1 

, ~ syzygie et seulement de 
. pou~ . es marees de quadrature. En 1901- 1910 

~onstata û ,42 et om.-31 pour les rnê . l' ' on · mes re evements. 

§ 6. - Vitesse de propagation de l' ond é · . e mar e fluviale. 

Les formules donnant la vitesse d~ . . 

d
, d . d . , propagatwn de la marée 
epeu ent e la vitesse dn courant , , 1 , ~ a rnaree mute et de celle ..._ 

maree basse. Ues vitesses ne so t a n pas coc.nues 
-commettrons tontefois 1)as de gTa d ' nous ne , n es erreurs en ad tt t 
-comme pour l Escant maritime les 0 8 d ~ 1 . . me an ' , 1 d · e a v1 tesse moy· enne 
genera e n conra11t de marée C' t · es ce que nous a f · 
·dans les calculs ci-après I es v· t vons ait 

, . • _J i esses moyennes du courant d 
maree pour les postes rn·incii1aux d R 1 e u .upe sont · 

Embouchure 0 668. · 

Rumpst 
0.485 + 0.4~ 

= 0.468. 

En opérant par interpolation, nous pot1vons 
Boom : 0.562. admettre à 

Embouchure. -- Vitesse de pro a . t' , , P ga 10n a maree haute 

\V mh = [ ~ 70 v9.8 I (5,5+4 2J' +o 8xO 66.8] 3.3 + 4,2 1+ · ' · · ---=Dm77 
(5,5+~.~J' 5,3+2x4,~ ' · 

Vitesse de propagation à marée basse : 

·w - 1 . j ' 
mb - 1 + o~:' V 9,81 X 3,5 - 0,8 X 0,668 = 4m,81. 

5,.) 

Boom. - (Pont rail). Vitesse de propagation à marée haute . 

'V mh = [ 1 1 49~+ ':>!'. 8 

1
+ 0.10 9,81(1,49~H5,8'1l +o,8xo,t>62] • tJ, 1 

. ( l ,49à + 5,
81 

)' 1,495+2x 3,81 

w h - 4 ':>!'.- • m - ,tJ I 111el1't'S. 

Vitesse de pro , t" , , p"tga ion a maree basse : 

-wmb = 1 ' 

1
+ o.70 v9,8i X 1,~Ufi --0,8 X 0.562 = 2,47 m. 

(1,49t>/ 
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Rumpst. - Vitesse de propagation à marée haute : { J ] 1,655+ 5,49 

W 
= [ 

0 70 
9 .81 (i,655+3.49)+0,8><0,468 1,655 + 2 x 3,49' 

mh 1 + • ' - 2 
\1,655 + ,),49) 

vV mh = 4,35 111. 

Vitesse de propagation à marée basse : 

W mb = ~ 
70 

. j 9,81 X 1,655 - 0 8 X o,468 = 2°1,84. 

t+ (t.ti55)2 V 
Tableau 33. 

de Vitesse Temps de la Heure de la Heure moyenne 
Vitesse de la marée 

moyenne_ de ,n 
marée calculée observée 

8 propagation. 
propagation. propag,at ion. 

i:: 
en 1901-1910 

STATIONS. ~ 
boute 1 M"'" 1 M1t>·êe Macécl Mam 

i5 ""'" 1 Mu·M 
1 haut · basse haute basse bas~e 

haute basse haute bas,,e 

1 
3h.0'00" 3 h. 35' 3 h.0'0" 311 .35'0'' 

Embouchure fl.77 4.81 
6060 19'55" 2ï'44" 5.07 3.6'1 3h.19'5l" 4 h. 2'44" 3 h. 16' 4 h. 4' 

Boom. 4. 37 2.47 
541b 20 43'' 34'00" 4. 36 2. Wi5 3h.40,37" 4h.36'44" 3 h . 37' 4 h. 44!' 

Rumpst 4.35 2.84 

Le tableau ci-dessus montre qu'il y a une concordance très 
satisfaisante entre les résultats du calcul et ceux de l'obser-

vation. 

§ 7. - Vitesses moyennes des courants de flot et de jusant. 

La section, qui a servi à M. l'Ingénieur en chef Directeur 
Van Brabandt pour déterminer les vitesses à l'embouchure du. 

. Rupel, a les caractéristiques suivantes: , 
Section à marée haute : 1.132 mètres carres. 
Section à mi-marée : 7 40 mètres carrés. 
Section à marée basse : 380 mètres carrés. 
Profondeur moyenne à mi-marée : 4m.23. 

Largeur à mi-marée : 1 75 mètres. 
M. Van Brabandt n'a déterminé les vitesses moyennes de· 

flot 
6

t de jusant qu'à l'embouchure du Rupel; c'est donc dans-
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cette section que nons nous placerons pour vérifier par calcul 
les vitesses moyennes obtenues par cubature. 

Données à l'embozzclwre. 
Profondeur à marée basse: 4m.2J - 2.10 =- 2m.13. 
Largeur à mi-marée : 17 5 mètres. 
Durée dn flot : 5 X 3600 + 22 X 60 = 19320''. 
Durée du jusant : 7 X 3600 + 3 X 60 = 25380". 
Débit du flot: 9.764.460 mètres cubes. 
Débit dn jusant : 11. 418. 360 mètres cubes. 
Vitesse moyenne du flot : 

t-l. 7ti4.4fi0 
Yr = --[--______ ( ___ 4_8-00-)-=]=---- =Ûm.608. 

175 2, 13 + 2,10 ·J + -_- 19320 
19.-dü 

La vitesse m0yenne obtenue par cnbature mesure : om. 631. 
Vitesse moyenne de jusant : 

l 1.4t8.3f0 

17G 2,13 + 2 10 1 - -- 7.!5180 
[
. ( 4800 )] 

25380 

La vitesse moyenne obtenue par cubature mesure: om.696. 

CHAPrrRE VI. 

NÈ'l'HE INFÉRIEURE. 

§ I. - Calcul des sections à marée haute d'égale vitesse 

En amont de Rumpst, le Rupel se bifurque en deux bras ; 
1'.un de ceux-ci est la Nèthe Inférieure et l'antre la Dyle. La 
section extrême du Rupel à Rnmpst se partage entre la Nèthe 
Inférieure et la DylP, proportionnellement aux énergies des 
ondes marées qui s'engagent dans les deux rivières maritimes . 

·Comme l'amplitude de la marée à Rumpst est la même dans le 
Rnpel, la Dyle et la Nèthe Inférieure, les énerg-ies sont propo~· -
t.ionnelles aux volumes de remplissage de la ma.rée. Il suffit dès 
lors de partager la section extrême du Rupel, qui mesure 
794 mètres carrés, proportionnellement aux volumes de rem­
plissage de · la Nèthe Inférietir0 et de la Dyle en amont de 
H,umpst, pour obtenir les sections d'équilibre à marée haute ·aux 
embouchures de la Dyle et de la Nèthe Inférieure. Nous avons. 
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vu, § IV• chapitre V' 3e partie que 
les volumes de remplis­

sages sont : 
Nèthe Inférieure 

Dyle 

Total. 

2. l44.520 
1.712.630 

3.857.150 

Dès lors les s~ctions théoriqnes à marée haute à l'embou­

~hure de l~ Nèthe Inférienre et de la Dyle sont : 
"l.144.'\20 441 !! 

Nèthe Inférieure 79-1- X = 1 Ill 
6 = 3.857 .150 

i.71~.630 ';!'. 2 
b - 794 X = 35l) Ill . 

- 3.8~7.H>O Dyle 

Profils des profondeurs moyennes à mi-marée. 

f ~~ 
~ t ~ · 
t .. ~~ 

i g ~~ 

r ~~ 
ft .--~ l: 
1 ---- --- ·.--· -- . '~ +---------- K.,, ,- ,+~. 
1 -14 - 99., ---' j 

Fig. 22. 

SECTION A L'EMBOUCHURE. 

P = . 441 Ill~ lolr lt41 = ~,6 H44 • 
0 ~ à roi-

de Varl.ation de la profondeur moyenne 
Coefficient ~ ~ 

marée: 
- :l, 4o - ,, ,9o = 0,0925. 

a - 1.6,231. 

Profondeur à Lierre (barrag·e de Moll) 

h = 3,4 - 0,09:!3 X 14,U96 ~ 2'",0L 

Profondeur à 5 kilomètres en amont de l'embouchure : 

h = 3,4 - ü,09~5 X o = 2m,94. 

f d 
, 10 lrilomètres en amont de l'embouchure 

Pro on eur a "" 
h = 5,4 -· 0,0925 X 10 = 2m,48. 
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SECTION A 5 KlLOMÈ'l'RES EN AMONT DE L'EMBOUCHURE. 

(l 688 (' 1 1 ) 
4t1g b = 2,64444 - -'-- -=---= 

0,0~23 V 2.94 V3,4 

~og 6 = 2,64444 - 0,:10~4 = ~.54:W4 

b = 2 t 9·11 2 ,80. 

SEC'l'ION A 1 Û KILOMÈTRES EN AMON'l' DE L'EMBOUCHURE. 

0,088 ( 1 1 ) 
~og 6 = 2 ü4444 - -- ----= - ----= 

' 0.11925 V2 48 V3.4 
log 6 = 2,64444 - 0,685 = 1,9'.i944 

~ = 91 "'2,08. 

SEC'l'ION A LIERRE (BARRAGE DE MOLL). 

0,688 ( 1 1 ) 
lng b = 2,6H41- - ---_ V) -V-

O,ü92.) , ::... U1 5,4 

log 6 = 2,64444 - 1,208 = 1,47>ôi4 
b = 27m2,:)'2, 

SECTION AU CONFLUENT DE LA GRANDE ET DE LA PETITE NÈ'I'HE. 

0.688 ( 1 . 1 \ 
log b = ~' 61~444 - O,OU25 V 1,U -V3~4) 
log 6 = 2 64~44 - 1,565 = 1.28144 

6 = 19'"2,12. 

Les sections obtennes ci-dessus sont beanconp plns petites 
q ne celles q ni existent réellement (voir le diagramme des sec­
tions réelles de la N èt.he In fériern

1

·e (planche II). Cela provient 
de ce que la vitesse des conran ts de marée varie et sni-t 
notamment nne loi décroissante. Ainsi, la cubature de la rivière 
donne les vitesses moyennes générales du courant de marée 
sniva11te8 : 

Em bouclrnre à R.umpst . 
Barrage de Moll à Lierre 

Om.45 
Orn.28 

Puisque la vitesse moyenne dn conrant de marée change, 
11ons devons compléter les logarithmes des sections obtenues 
~i-dessus par nn terme snpplémèntaire, qni tient compte de la 
variation de la vitesse, pour obtenir les sections réelles de la 
rivière. 

Par suite de l'influence dn débit d'amont, les ~ vitesses 
ei-dessns ne peu vent pas servir pour déterminer le termè s.1ip-
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plémentaire à ajouter aux logarithmes des sectioni3. ~ous 
devons opérer comme nons avous fait po~r ~e Rup~l : c est­
à-dire chercher au préalable la largeur theorique qu ... corres­
pond à l'amplitude observée au confluent .de la Grande et de la 
Petite Nèthe; puis calculer la secti.o~ reelle au confluent et 
enfin déterminer la valeur de w', qm fig~r~,dans le terme sup­
plémentaire des sections réelles d~, la r1~iere, en partant de 

cette dernière section et de celle d egale vitesse. 

§ 2. _, Calcul des amplitudes de la marée fluviale~ 

'Données à l'embouchure de la rivière . . 

Section à marée haute : 441 mètres carrés. 
Amplitude de la marée: 3m_49. 
Profondeur à mi-marée: 3m_40. 

l.1argeur de la rivière : 
4~1 

l - = 85"',60. 
- 3.4~1 

5,40 + 2 

Barrage de Moll à Lierre. 

Amplitude observée : 2 mètres. 
Coefficient de réduction <p : 

(!J­
I 

1. -= 0,783. 

1+- ___ \ o, 125 ( 1 1. \ 
0,0923 2,01 5,4) 

Largeur théorique de la rivière correspondant à l'amplitude 

observée : 
5 40 /85.ô 27 ,32 

2,00 = 0,785 X 5.49 X 2.01 V -l X 441 
' 

l = 28,40 m. 

Soit un peu plus que la largeur existante qui e~t de 28 mè.tres~ 
La largeur théorique ci-dessus correspond a une sect10n a 

marée haute de: 

b = 28,4 c~.Oi + 2,:1·) ~ 85,5 m'. 

La section existante mesure 93 mètres carrés. 

Confluent de la Grande et de la Petite Nèthe. 

Amplitude observée: im.79. 
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Coefficient de réduction <p : 
1 

<f = .o .1 2. 5 ( 1 1 ) = 
0

' 
7 6 

· :1+-- ---
0,0925 i ,9 5,4 

Largeur théorique de la rivière correspondant à l'amplitude 

observée: 

1,79 = 0,7ü X 3,49 X 3,40 J85,6A19,12-
1. 9 l 441 

l = 26m,15. 

Largeur existante : 29 mètres. 
Largeur théorique ci-dessus correspond à une section à 

marée haute égale à : 

c ( l,79) o = 26.15 UlO -r ~ = 75 m2. 

soit un peu moins que la section réellement existante qui est 

de 75m2 .10. 
Si on examine les amplitudes moyennes d'été et d'hiver, on 

remarque que par suite du relèvement du niveau moyeu du 
fleuve en hiver sous l'action de l'évacuation des crues d'amont 
l'amplitude de la marée est plus faible en hiver qu'en été. o~ 
a notamment au barrage de Moll, qui est le seul poste pour 
lequel on dispose de dom1ées : 

Cote du niveau moyen d'hiver: + 3.685. 
Amplitude moyenne d'hiver: :im.81. 
Cote du niveau moyen d'été : + 3.385 mètres. 
Amplitude moyenne d'été : 2m.23, 

§ 3. ·-Détermination de la courbe des sections réelles 
à marée haute. 

Pour déterminer la valeur du coefficient w', nous allons 
nous placer au confluent de la Grande et de la Petite Nèthe 

. où la section à marée haute d'égale vitesse mesure l 9m2
• J 2 e~ 

la section à marée haute réelle 73 mètres carrés. La valeur de 
w' est fournie par la relation : 

log 77> - log 1 9 i 2 = loo- ( · 
1 

)
2 

' ' ., l - w' X 1 ü,25t 

w' = O,OW16. 
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SECTION RÉELLE A 5 KILOMÈTRES EN AMONT DE RUMPST. 

Valeur du terme supplémentaire : 

log ( 
1 

)
2 

= 0,14145 
t - 0,03016 X 5 

1og 6 = 2,34-:20~ + 0,1.4145 = ~.48549 
b = 504m2 ,'a.;). 

SEC'l'ION RÉELLE A 10 KlLOMÈ'rRES EN AMONT DE RuMPST. 

log C- 0 05'.li6 X 10)

2 

= O 
5

IOi7 

log t) = 1,95944 + 0,51027 = '2,':1697! 

t'J = 186m 2 ,10. 

SECTION RÉELLE AU BARRAGE DE MoLL A LIERRE. 

loa ( 
1 

'\)'
2 

= 0 52504 
~ 'I - 0,05016 X 14 . 9Uo ' 

log t) = 1.45644 + 0 5%0'• = 1,96148 

b = g1m 2 ,M. 

Quand on porte 1es sections théoriq nes o btenneH ci-dessus 
par calculs, sur le-diagramme des sections (planche II) on voit 
q ne la courbe des sections calculées suit parfaitement l'allure 
du diagramme des sections existantes et que la superposition 
des deux figures se fait surtout très bien pour la partie a.mont 

de la rivière. 

§ 4. - Vérification de la loi du d ébit. 

SECTION D'mvrnoucHURE A RuMPS'l'. 

Volume de remplissage de la marée (voir §IV, chapitre V, 

3e partie) 2.144.520. 
Amplitude de la marée: sm.49. 
Section d'équilibre à marée haute : 441 mètres carrés. 

Valeur de la constante C : 

•:U44.;l:I0 X 3,49 
c = = liOOll. 

441 

Barrage de Moll "à Lierre. D'après le travail de M. l'Ingé­
nieur en chef Directeur Van Brabandt, le volume de remplis-
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sage de la marée est : 

Débit de flot 
Débit d'amont. 

l\lètres cubes 
. . . . . . . . . 139 .310 

(2 X 3.600 + 59 X 60) 10 = 107.400 

Total. 246.710 

Amplitnde de la marée : 2 mètres. 
Sect.ion d'égale vitesse à marée hante : 27mz. 32. 

Valeur de la constante C : 

246.710 X '2 OO 
c = = ·!8060. 

2"!,52 

Confiuent de la Grande et de la Petite Nèthe. 

Volume de remplissage de la marée (vo· . l -;\l l'I , · · 11 e travail de 
l • ngemenr en chef Directeur Van Brabandt.) 

Débit de flot 
- d'amont: (2 X 3.600 + 33 .;. 60) 10 . 

Total. 

Amplitude de la marée : lm. 79 . 

:Mètres cubes. 

99. 970 
9 l. 800 

191.770 

Section d'égale vitesse à marée haute : . l 9mz.12. 
Valeur de la constante c : 

19L770X 1.i9 
C= 

19,-1'2 
17950. 

' Les calculs ci-dessus montrent que la loi d , . , .. 
d une manière très sat· f • u debit se venfie 
dérées de 1 •· . ~ .' . is aisa~~e pour les trois sections consi-

, anvie1e.Voyonss1lenestd A. , • 

nrnrees isole' es e' t11d·, . M e meme pom les quatre · , iees par l'I .' · Van Brabandt N d . , . ngemeur en chef Directeur 
. ous a mettons comme po 1 R 

sections d'éo·ale vites 1 1, . ur e upel que les , o se ca en ees ci -dessus .. , 
energ'ies des oiides , . 1 epresentent les 

· marees cons1dé ' E . Yail de cet · o-, • rees . n nous aidant du tra-

d 
rnoemenr, nous pouvons dresser le tableau ·>4 

essous : ·> ci-
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Il résulte de l'examen du tableau ci-dessus que la loi se 
r etrouve pour chacune des marées considérées. La vérification 
se fait surtout très bien pour le second flot de la marée du 
8-9 avril 1890 et pour le premier flot de la marèe du 8-9 octo­
bre 1890. 

Il nous reste à vérifier la propriété que la constante C, en 
chaque point de la rivière, est égale à une constante r multi­
pliée par l'amplitude de la marée au point considéré . 

Tableau 35 . 

Mai ée 8-9 avril 1890. Marée 8-9 octobre 1890. 
Maré~ 

STATlONS. moyen"e . 
'" flnt . 1 

2me flot. 1er flot . 

ri 
2me flot 

c 1 1i 2 
1 r c 1 h2 1 r c 1 h2 1 r c 1h21 c 1 h2 I .r 

Emùouchure ..•.. . 11'i0001l2 , 181~1274:'.0116,041!!!9119150111,561!,!!ll 1011016 ,761~11357019,361~ 
Barrage M:oll ... . . . ,1806014 ,00 1.!~!!+244017,021~11885014.121~1 l226012,891~11568013,421~ 
Cooflnent . . . . . . . · 117950, 3,2u I '"' O l 3l80015 ,621~11830013,311~1118'0l'"'I~11542012, 761 ~ 

L e tableau ci-dessus montre que la vérification se fait très 
bien au barrage de Moll et au confluent de la Grande et de la 
Petite Nèthe. A l'embouchure, ::p_ous avons une discordance 
pour les deux flots de la marée dn 8-9 avril 1890, mais pour 
les antres marées considérées, dont ·une marée moyenne, la 
valeur de r oscille entre 1.400 @t l.500. On peut donc dire 
que la propriété se vérifie d'une manière suffisamment satis-: 
faisante pour lui accorder une grande valeur pratique. 

§ 5. - Niveau moyen de la rivière. 

A. - Relèvement dû au phénomène de la marée. 

SECTION EMBOUCHURE A RuMPST-BARRAGE DE MoLL A LIERRE. 

Amplitude de la marée à l'embouchure: 3m,49; au barrage 
de Moll : · 2 mètres. 

Loi de variation de l'amplitude : 

h = 3,49e - 0,0371x 
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Profondenr moyenne à mi-marée à l' cm bouclrnre 3m. 40 ; 

an barrag·e de Mol 1 : 2m. 01. 

Loi de variation de la profondem· moyenne : 

), = 3, 40e - 0,0351x 

Largeur à 1 'embouchure : 85m. 60; an barrage de Moll 

28m.40. l 
Valeur moyenne dn coefficient l +-_À· 

---'--+ : 2 = 0,9~!6 +o,871i ):2=0,UOl 
[ 

85 (i 28 .4 J ( \ 
8n,tï+2x5,'.- '28.4+~x1,01 · J 

Valeur moyenne du eoefficient b : 

b=0.: 8 1+ ,.. = 0.591 
( 

1 •l~) ) 

U.~2tiX5,4 

b - o,~8 (1+ 
1 

'
2

;) -)= o 4ï9 
o.87tiX1,1 i 

Valem· moyenne: 0,870 : 2 = 0,435. 

Relèvement élémentaire <l.u ni veau moyen : 

0,1~35 X 0,09:'; X 3 ,,~2 X e - 2 x 0,0371.x dx 
dzm = -----------------

0,VOI X 5X512 X e-5/2 xü,031Hx 

Relèvement total an barrage de Moll : 

Zm 
0.4M X 0,1195 . x ~ 18 ( c0,0135 x 14,996 - . 1) 
o, !1111 X 0,01 3J . ~i ,38 ,, 

Barrage de Moll-confiuent. 

Amplitude de la marée au barrag;e de Moll 2 mètres ; an 

confluent: lm.79. 
Loi de variation de l'amplitude : 

h = 2 e - 0,0898~. 

Profondeur moyenne à mi-marée an barrage de Moll 

zm.01, au confluent: lm.90. 
Loi de variation de la profondeur moyenne : 

À = 2,01 e-0,0456x. 

Largeur au barrage de Moll : 28m. 40; an confluent 

26m.15. 
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Valeur moyenne du coefficieut 
l + 2À: 

18,4+2 X 2.01+26, 15+2xl.!i : 2 ~ 0,876+0 87~): 2~0,8ï4, [ 
28 4 2fi. 15 J ( 

Valeur moyenne dn coefficient b : 

b = 0,28 1 + , .... ;) - -
( 

1 ")
0 

) 

. ü,K7ôX2 .01 - 0. 4 dJ 

b = 0, 28 (1 + u
5 

) = . 0.87:2 X 1,\:1 0,49 l 

Valenr moyenne: 0 .970: 2 =O. '185. 

Relèvement élémentaire du niveau moyen 

d 0.485x0.095x7x e-2 -\ 0,0898x 
Zm = ü g- " ~;0 ~ dx , 14X:!,ld'-'·><e - 5/2 x 0,0456x 

Relèvement total au confluent : 

Z . 
0,485 X 0.093 4 ( 

m = X 1. e 0 0606 x ·1 03~) 
0,874 X O.Oo5U . ï22 \ - - ' ,. 

5 
= Om,045. 

' ' 

B . - Relèvement dû azz débit d'amont. 

8EC'l'ION EMBOUCHUltE A RUMPS'.r - BARR G M A E DE OLL A LIERRE . 

Débit d'amont à Rnmpst · 12m3 5. G , · , · , an confhu~nt de la 
rande N ethe .et de la Petite Nèthe : 11m3.3. 

Loi de variation du débit d'amont : 

q = 1 2, 5 e O, 000!4x 

Débit à Lierre : 

q = 12,5 e-0,00514 x 14,996 = 11 , 57m3 • 

Largeur à Rnmpst : g5m. 60 . à L. . ~sm. 4 o. ' ie1re (Barrage de Moll) 

Loi de variation de la largeur 

l = 85,60 e - 0,0736x 

Relèvement élémentaire dn niveaL1 moyen : 

d :a=·------ 0.435 >C 12 5
2 

>< e 2 x O,OO~H4x X dx 
0,\:101 X 85 ij2 Xe -· ~x0,0736x X 3,43 Xe -3x0,030lx. 
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Relèvement total au barrage de Moll. 

7 

= Û 4?>5 X 156 -~rn (e0,2422 X 14,996 - 1.) = Om,0:)8. 

'la 0,901 X 0,24220 7730 X 59,55 

SECTION : BAR&AGE DE MoLL-CONFLUEN'l' DES DEUX NÈTHES. 

Débit d'amont au barrage de Moll : l l1n
3
.57; au confluent 

des <lenx N èthes : 11m
3 .5. 

Loi de variation du débit d'amont 
q = H .n7e - o,00514x. 

Largeur an barrage de Moll : 28m. 40; au conflnent des 

deuxNèthes: 26m 15. 
Loi de variation de la largeur : 

l = 28 .4e - 0,0668x . 

ReH~vement élémentaire du ni veau moyen : 
0 485 X 11,572 X e - 2 X O,OO;)i4x X dx 

dî --~~~~~~~~~----~~~~~~~~~~~ 
a 0,8ï4 X :..8,42 X e - 2 >< o;0668x x 2,013 X e - 3 X 0,0456x 

Relèvement total au coufluent des denx Nèthes : 

0,485 LH ( ) Î = X e0,2601 X 1,235 _ 1 = Om 0 · (), 
a 0,8ï4 X o;:Wül 807 X ~,12 , ' 

C. - Relèvement dû à la marée et au débit d'amont . 

SECTION RuMPST - HARRAGE DE MoLL. 

Relèvement élémentaire du niveau moyen : 
0.455 x 2 x V~ X ;),49 x e - 0,0371x x 12.ne - 0,00514x 

d{,,,,, ~ 0,9tli x 85,6 x e - 0,0736x x 5 ,41! /4 x e -11 /4 x 0,035 1x dx. 

Relèvement total au barrage de Moll : 

= 0.4'.15 X 2 X V~ X 3.4Çl X 12.5 . ( e0,1226 X 14,996 - 1) -= om 2-24. 

Îma U,9,11. X U, t '126 85.ti X '28 ,9o \ ' 

SECTION BARRAGE DE MoLIJ-CoNFLUEN'l' DES DEUX NÈTHES. 

Relèvement élémentaire du niveau moyen: 
0.485 X 2 X v' 0,1193 X 2 X e 0,0898x X 11 ,57 X e -0,00514x 

dî = dx ma 0 874 X :28,4 X e - 0,0736x X 2 ,01. H/4 X e- 11/4 X 0,0456x . 

Relèvement t.otal dn niveau moyen au confluent des Jeux 

Nèthes: 

7 
= 0 . 1185 x ~ x V~ x ~~(e0,0927 x t,235 _ ·I) 

'lma Ü 87'~ X 0,0927 : 8,4 X 6 .8 

{ma = om,05 :ï . 
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Tableau comparatif des relèvements .calculés et des cotes d · . · . e m1-maree 
calculées et observées. 

Relèvements partiels calculés dus Cotes de mi-marée 

STATIONS. 
1 au Mbit \ mar~e. \ · \ o hservées 

à la 
marée. / d'amont.! e~ deb1t j 

totaux. calculée~ [ en 1901-
d amont. 1910. 

m m 

Embouchure Rupel 2.58 2.58 
0.216 0.006 0.076 o.298 

Rumpst 2.878 2.95 
0.425 0.038 0.224 0 687 

Barrage ~loll 3.572 3.64 
0.043 O.Oi6 0.053 0.112 

c onfluent des deux N èthes. 
1 

3.687 3.75 

La concordance est 1)arfai te en amont de R · t . A. -, . \lumps . 1ns1 
• 1 e umµs et e 1 observation donne un relèvement de om 69 ent. R ·t 1 

barrage de Moll et o,m.11 entre le barrage de l\foll et le 
confluent des denx N ethes alors qne le cale 1 d ... , , ' ' n onne pour ces 
memes elements: om.687 et om_ 112. . 

§ 6 - Vitesses de propagation de l'onde marée fluviale. 

Les vitesses moyennes du courant de la mar·e'e' ·d' , , · a cons1 erer 
Ront, d apres le recueil des docürnents relatifs à l' E , 
maritime : scaut 

Ernbonclnue à Rnmpst : om. 45. 
Barrage de Moll à Lierre: om.28. 

Confluent des deux Nèthe:5 : 
om,349+ 0,4fi 8 

= om,5i8. 
2 

Embozzchure : 

Vitesse de propagation à marée haute 

Wmh=[ 
1 J 1 . 0,70 9 ,8 1 (i,6~5 + 3,49) 

.t-- ( 1,655 + 5,4912 

'V mh = 4,54 m. 

+ Û,8 X 0,45] i ,fü}!) + 5
,
49 

1,ti55 + ".! )< 3,4'.• 
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Vitesse de propagation à marée basse 

W ~ f . /9.8\ X 
mb o 70 V 

1 + \Ï 65°f>.\2 

1 ,655 - 0,8 X 0,45 

·wmb = 2,825 m. 

Barrage de Molf 

Vitesse de propagation à marée haute : 

w = [ t . /9,81 (t,01 + 2,, 10) 
mh 0.10 y 

t + (1.0t + 2,001 2 

\Vmh = 3,12 111 

1.0 1 + 2.00 

+ (). 8 X 0': 8] 1 '0 1 + ~ X '1. Oü 

Vitesse de propagation à marée basse : 

vV mb = 0 70 Ü.t-'1 X 1,01 - 0.8 X 0.28 . 1 J 
1+-'-

t ~01 2 

\V mb = 1,644 111. 

Confiz.zent : 

Vitesse de pro'paigation à marée haute : 

[ 
. /g 81 (1,005 + 1,79) 

\Vmh = 0.70 y 
1 + (1,UUf:> + 1,79) 2 

\V mh = 3, 1 t 111. 

] 

1.00;) + t. 79 
+ 0,8 X 0, 378 1 ,005 + 2 X 1,79 

Vitesse de propagation à marée basse : 

i . / Ü 81 x f.005 - 0,8 X 0,378 = 1,553 Ill 
\V mb = 0, 7 0 y ' 

+ ( 1 ,005) 2 
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Tableau 36. 

Vitesse de Vitesse Temps de la Henre de la Ht>ure m11Y ennc 
de de Ja marée movenne rf. 

propagation. prupa~rntion . ~ propagation. marée calculée. obscnée 

~ STATIONS. Pll 1001-l!Jlf\. 

Mm·ée 1 Macée M a,·ée 1 Ma.'ée i::i >raèe/Ma.·ée 

1 

1 haute !J,, ss · bantt· lrn,,se haute ba,se haute basse haute 
1 

basse 

m lll. 111. 111 . IJl. 

Embônch.Rnpel 311.0'00" 3h. 35' 3h.0'00" 3 li . 35' 

nump't 4.34 2,825 1 h. 1 li. 3h.4.û'37" 4h.36'44" 3 h. 37' 4 h. 4J' 
3.73 2.~35 14996 7' 00'' 51'40" 

Barrage Moll . 3.12 1 G44 4h.47'37" Gh.28'24" 4 h . 33' G h. 48' 
3.115 1.599 1235 G' 3i"' 12'5'." 

.Confluent des 311 1.553 .th 54'14-" 6h41'16" 4 h. 38' G h. 5D' 
lle:1x :-\ èthes. 

La marée haute se propage nn peu plns vite que ne l'indique 
le calcnl, la marée basse avance moins rapidement. 

§ 7. - Vitesses moyennes des courants de flot 
et de jusant. 

SECTION A L'EMBOUCHURE DE LA N1hHE INFÉ ltlEURE. 

Profoudenr à marée basse : 1m.20. 
Largenr à mi-marée: ï3m.8. 
Durée du flot: 5 X 3.6JO + 60 = 18.060''. 
Durée dn jusant: 7 X 3.600 + 24 X 60 = 26.640". 
Débit du flot: 1.945.860 mètres cubes. 
Débit d11 jusa11t: .:2:437.560· mètres cubes. 
Vitesse rnoyemie du flot : 

1.945.8()() 
Vf'= 

ï;). 8 [ 1 '20 + 1, 7 4;-) (1 + 4800 
) J 18060 

18U6U 

Vitesse moyen ne du j nsant : 

2.437 .560 

[ (
. 4800 ) J 75,8 1.20 + 1, 745 1 - - - -

. ~66~0 
' ' · -

':W640 

SEC'l'ION AU BARRAGE DE MoLL. 

Profondenr à marée basse: lm.29-. 
Largenr à mi-marée : 28 mètres . . 

= 0.42i Ill, 

= 0.47 Ill. 
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o + 59 X 60 10.740''. 
Dure'e dn flot: 2 X 3. 5o 33 960'' 
Durée dn jusant:. 9 X 3.6 OO + 26 X 60 ~ · · 

Débit du flot: 139.310 mètres cubes. 
, . . t . 586 310 mètres cubes. 

Deb1t du JUSan · · 
Vitesse moyenne dn flot : 

1.7>9.5'10 =O. 1.69 m. 

vr = 28 [ 1,29+ t (1 + :~~~o) J 107.40 

. Vitesse moyenne du jusant : 

o8fUHO 

V J = [ ( 4800 ) J 
2x 1,29 + ,, \ 1 - :rnrno _ 53960 

= 0,287 m. 

de la Grande Nèthe)· 
Confluent (Embouchure 

om -3 Profondeur à marée basse : . ' .. 
Largeur à mi-marée : l 4m. 3. - 9 180'' 

2 )( 3 600 + 33 X 60 - . . 
Dur~e dn ~lot : . · 

3 600 + 52 X 60 = 35.520". 
Dnree du Jusant . 9 X : 
Débit du flot: 49.900 metres cubes. 

. t . 273 400 mèLres cubes. Débit du Jnsan . · 
Vitesse moyenne du flot : 

1 .. ;l.900 =0,t82m. 

V f' = [ ., ( 4800 \] 9180 
14,3 0.73 + 0 .89t:> 1 + -9is()) 

Vitesse moyenne du jusant : 
~)73.400 

[o --5 + 0 890 (t --14 ,3 '' . 

=0,358 m. 
4800 )] 3 ,.,,.,C)0 - ;);).-

55o~O 

Confluent (Embouchure de la Petite Nèthe). 

.... ' b sse . om 7 4 Profondeur a maree a . . - . 
' · ·' • 14m.70. Largeur a m1-ma1 ee . - o 180". 

-> X ·3 600 + 33 X 60 - v. 
Durée du flot::., · · 

600 
+ 52 X 60 = 35.5'W''. 

Durée du jusant : 9 X 3. 
Débit du flot : 50.070 mètres cubes. 
Débit du jusànt: 273.570 mètres cubes. 
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Vitesse moyenne du flot : 

50.')70 

V - [ ( 48 >0 )] = 0,177 m. r-- u.7 o,74 + o,895 1 +· 91~0 9180 

Vitesse moyenne dn jusant : 

275.n70 

[ ( 

4800 ' .] = om,546. 
U,7 0,74+ 0,895 1 - ) 3~5:W 

35fl20 

Tableau 37. - Tableau récapitulatif des vitesses calculées 
et des vitesses obtenues par cubature. 

Vitesses Vitesses 
calculées. par cubature. 

STATIONS. 

flot. 1 jusant. flot. 
1 

jusant. 

m m m m 
Embouchure Nèthe Inférieure 0.427 0.47 0.4i2 0.476 

Barrage de Moll 0.169 0.287 0.163 0.3i7 

Confluent (Embouchure Grande Nèthe) o. J82 0.358 0.18 0.467 

Confluent (Embouchure Petite Nèthe). 0.177 0.346 
1 

0.154 0,400 

Le tableau comparatif ci-dessus montre qu'il y a une très 
bonne concordance entre !es résultats dn calcul et ceux fournis 
par l'opération de la cubature; il n'y a d'exception que pour 
les vitesses du jusant au droit du confluent des deux Nèthes. 
Mais il faut remarquer que uons nous rapprochons en ce point 
de la limite de la partie maritime de la rivière où toutes les 
caractéristiques de la marée sont difficiles à établir avec exac­
titude et où une légère erreur d'estimation a une influence con-
idérable sur le phénomène principal à analyser. Dans ces 

conditions, nous pouvons dire que les formules données pour 
les vitesses moyennes de flot et de jusant conservent leur 
valenr pratique et qu'elles sont de nature à rendre de précieux 
services dan~ toute étude d'amélioration d'une rivière mari­
time. 
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CHAPrrRE VII. 

GRANDR NÈ'l'HE. 

La Nèthe Inférieure est formée par le confinent de la Grnnde 
Nèthe et de la Petite Nèthe. En aval du point de jonction, les 
sections des deux N èthes sont j nxtaposées et ne constitnen t 
qn'nne seule section, qui est celle de la Nèthe Inférieure. Il faut 
donc partager celle-ci, proportionnellement aux énergies des 
denx ondes marées, qui s'engagent dans chacune des deux 
Nèthes, pour obtenir la section d'équilibre à marée haute dans 
la Grande Nèthe et la Petite Nèthe. Connne l'amplitude de la 
marée est la même dans la Grande Nèthe qne dans la Petite 
Nèthe, on peut dire que les sections à l'embouchure des deux 
rivières sont proportionnelles aux volumes de remplissage de 
la marée dan:3 les deux rivières. Les volumes de remplissage 
de la marée sont, d'après le travail de 1\1 l'Ingénieur en chef 

Directeur Van Brabandt 

Grande Nèthe: 

Débit de flot 
Débit d'amont (2 X 3600 + 33 X 60) 5 

Total. 

Petite N èilze : 

Débit de flot 
Débit d'amont (2 X 3600 + 33 X 60) f> 

rrotal. 

49. SJ00m3 

45. 900 

95.800m3 

50.070m3 

45. 900 

95.970m3 

Comme 11ons voyons, les volumes de remplissflge sont seusi­
blement égaux. Dans ces conditions, la Rection extrême amont 
de la Nèthe Inférieure, qui mesure 73 mètres carrés, doit être 
partagée par moitié eutre la Grande et la Petite Nèthe. La 
section d'équilibre à marée haute à l'embouchure de chacune 
des deux rivières mesure donc : 35m

2
. 5. Le profil en long des 

-profondeurs moyennes à mi-marée de la Grande Nèthe est 
figuré ci-dessous. Le coefficient de variation a de la profon-

deur moyenne est égal à : 
1,9-1,1 

a= =0,1166. 
6,866 
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Section à l'embouchure : :36.m25; log 36,5 = 1.56229. 

Largeur de la rivière à l'embouchure: l= -~5 
_ m 1.9+ 0.895 - 15 ,os. 

SECTION A MARÉE HAU'l'E D'ÉGALE VlTESS B · E A OECK'l' 

log b = 1,56229 - O 
688 

0' 'li (j(j ( 
1 - ..L.__'1 \ 

.v 1,1 vT,u) 

Amplitude de la marée à Boeckt. 

Largeur moyenne à mi-marée : l 6m. 45. 
Valeur du coefficient ? : 

(!)= 
j 0.115 

1+ 
0,1166 

h = Ü,71 )( 1,79 X 

1 

(-0- - /~) 
~ ·J 1\08 
1~'1 10,45 

Cette amplitude est beau­
coup plus grande qne celle 
qui fn t .relevée par observa-
tions directes dnran t 1a pé-
riode 1888-1895; en effet, 
le travail de M. l' Ingéni"enr 
en chef-Directeur Van Bra-
bandt donne comme ampli-
tude moyenne de la marée : 
0.18. Par contre, elle con-
corde parfaitement avec 
1' amplitude moyenne relevée 
par marégraphe pendaut la 
période 1901-1910, qni est 
de om.4~J. Comme les obser-
vations marégraphiqnes 
sont beaucoup plus exactes 

= 0,7'1 

1,66 
X 

36
)) = 0,42 m. 

que celles faites directe- f m t Con ~e.rzl 
en ,nons croyous que l'am-

plitude moyenne de 0 .18 de . . .· ] , · Fig. 23. 

~ per10de 1888-1895 est entachée d'erreurs et . qu'il f t 
a mettre le chiffre de la période 1901 191· 0 , . , au - pour proceder à 
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une vérification des lois de la marée fluviale. En admettant 
clone l'ampli tu de de 0. 4 9 de la période 1901-1910. nous voyons 
que la loi de l'amplitude se vérifie jusqu'à la limite extrême 
de la marée pratiquement observable. L'amplitude théorique 
calculée ci-dessus correspond à nue section a marée haute 

égale à : 

16,45 ( 1, i + 0·:~ ) ~ ~1,55m'. 
La section existante mesnre 29m2 .~0, mais en amont de 

Boeckt elle diminue rapidement, an point qu'à 500 mètres plus 
en amont la Hection à marée hante ne mesure plus que 1 7m

2

• o 
et 500 mètres plus loin encore l 6m

2 
6. 

Le tracé de la courbe des sections définitives de la rivière 
peut se faire en calculant le coefficient w' du terme supplémen­
taire qui doit être ajouté au logarithme de chaque section 
d'égale vitesse Ce coefficient peut être déter!niné en se pla­
çant dans la section de Boeckt où nous connaissons la section 
à marée haute d'égale vitesse : 1mz.66 et la section réelle 

21m2 .55. 
( 1 )2 

log 21,55 - log 1,66 = log ( \l - w' X 6 866 

w' = 0,1052. 

Moyennant la connaissance de cet élément, nous pouvons 
calcnler les sections intermédiaires et tracer la courbe des sec­
tions réelles. Cela a été fait planche IL Le dessin montre que 
la courbe des sections épouse parfaitement la forme dli dia-

gramme des sections existantes. 
Déterminons maintenant le relèvement du niveau moyen de 

la rivière. 
A. - Relèvement dû azz phénomène de la marée. 

Amplitude de la marée à l'embouchure: lm . 79; au Boeckt 

om.42. 
Loi de variation de l'amplitude : 

h = 1, 79 e - 0,2li3x • 

Profondeur moyenne à mi-marée à l'embouchure lm. 90 ; 

an Boeckt: lm .. 10. 
Loi de variation de la profondeur moyenne : 

À= 1,9 e - 0,0797x. 
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Valeur moyenne du coefficient ----
l + 2À 

[ 

15.08 16.4?) J ( ) 13os+~x1,9+ rn.rn+1x 1,1 = 
2 

= o,773+o,s81 :2 = 0,827. 

Valeur moyenne du coefficient b : 

b ( 1,25 ) = 0,28 1 + 0 773 X 1,9 = 0,518 

b = o,2s ( 1 + 1.
20 

\) _ o 641 
., 0,882 X •l, 1 - ' 

Valeur moyenne : l, 150: 2=0,58. 

Relèvement élémentaire du niveau moyen : 

d 
0.58 x. 0,095 x 1 792 >, e - 2 X 0,2·113x 

Zm = . 0,817 X 1,9~/ 2 x e-5/2 x 0,0797x 
dx. 

Relèvement total an Boeckt : 

0,58 X 0,(193 5. 2 ( ) 
Zm = 0,827 x 0,2231 X 4.978 \ 1 - e - 0,2231 X 6,866 = orr.,147, 

B. - Relèvement dû au débit d'amont. 

Largeur de la rivière à l'embouchure: 13m.08; au Boeckt 

L6m.45. 
Loi de variation de ln, largeur : 

l = 13,08 e+0,0334x. 

Débit de la rivière : 5m3 ,5. 

Relèvement élémentaire du niveau moyen 

dz = 0,58 .x 5]
2 

x dx 
a 13,m~2 x e 2 x. 0,0334x x 1 ,93 x e - 3 x 0,0797x >- 0,827 

Relèvement total au Boeckt : 

o.58 30,~rn ( ) Za =. X e0,1723x6,866-f -Om C)-::!:9 
0,827 X 0, 17:23 171 X 6,865 - ,-<> . 

C. - Relèvement dû à la marée et au débit d'amont. 

Loi de variation de la profondeur moyenne 
}= 1,9 e-0,0797x. 

Loi de variation de la largeur : 

l = 13, 0 8 e + 0,0334x 
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Loi de variation de l'amplitude de la marée 

h = 1,79 e-0,2t13. 

Débit de la rivière : 5. 50 111 3
• 

Valeur moyenne du coefficient : 

Valeur moyenne du coefficient b : 0.58. 
Relèvement élémentaire du niveau moyen · 

0,58 X 2 X Vll,(N5 X o,n X 1.H X e-0,2113x 

d-tma = 0,827 y. 13,0g x eO 0334x x ,1,911 /4 x e-11 /4x0,0797x dx. 

Relèvement total au Boeckt : 

7 - ' ' X t e - 0 ,0~54 X 6,866 o 58 x 2 x Vu om> o. o x ,J 79 ( ) 
i.ma - 0,827 X 11,0254 13,08X5,841 -

.Zma = 0,350 Ill. 

Relèvement total du niveau moyen de la rivière depuis le 

confluent jusqu'au Boeckt : 

r = om.u.7 + 0.239 + 0 350 = 0 111 .7Ti6. 

Les observations marégraphiques quelque peu précises sur 
le niveau moyen de la rivière ont été faites pendan t la p8riode 
1901-1910. Le recueil décennal qui réunit les observations de 
cette époque donne entre le barrage de Moll et le pont de 
Boeckt un relèvement de 0.85. Si on admet que le relèvement 
du niveau moyen entre le barrage de Mo11 et le confluent soit 
celui calculé plus haut, ou om.115, le relèvement théorique 
entre le barrage de Moll et le pont de Boeckt doit être 
0.736 + 0.115-= om.851, soit à, peu près le chiffre observé. 

Vitesses de propagation. - Les vitesses moyennes dn 
courant à considérer sont de 0.408 à l'embouclrnre et 0.316 

au pont de Boeckt. 
Embouchure. 
Vitesse de propagation à marée haute 

1 . / . 
'Vm1i = [ 0 ,70 V 9,81(l,005+1,79) 

1 + (1,005 + t,79) 2 

vV mh =-= 3, 12 m. 

] 

1,005 + t,79 
+ 0,8 X 0,4 ')8 

1,005 + 2 X 1, 7t:J 
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Vitesse de propagation à marée basse : 

Wmb = 
1 V O. 70 9,81 X J ,005 - 0,8 X 0,408 = 1 m,55. 

i + (t,005) 2 

Boeckt. 

Vitesse de propagation à marée hante : 

w -r 1 I . mh - i 0.70 _ t /9,81 (0,89 + 0,42) 

+ (o, 8v + 0,4~ 1 2 V 
0 89 + 0.8 X 0,316] ~ + 0,''2 

0,89 + 2 X 0,42 

wmh = 201 ,12 . 

Vite_sse de propagation à marée basse : 

w 

. 'tations. 

i ~ · /9,Stxü,89-0 8x0,3i6 ~ l'",5!7. 

+ (o,s9; 2 Y 

Vitesse de 
propagation. 

m m 

Vitesse 
moyenne 

Tableau 38. 

de gj 
propagation. o 

~ 
i5 

H 
Heure moyenn 

eure de la 
de Ja marée calculée. marée observée 

en 1901-1910. 

j 1 
Embouchure 

m m m 

- - - - -Rupel .... - -
- -Hnmp t •... - - - - -

3 h.~o 3 h. 35' 3 h. O' 3. h. 35' 

3 h. 40'37" 4 h. 36'44" 3 h. 37' 4 h. 44' 

4 h. 47'37" 6 h. 28'24" 4 h. 33' 6 h. 48' 
Barrage Moll . - - - - - - -
c onfluent ... 3,12 1,53 

lueckt . .... 2,12 1,317 
2,62 1,423 6866 42'40" 1h.20'20" 4 h. 54'14" 6 h. 41'16" 4 h. 38' 6 h. 59' 

5 h. 36'54" 8 h. 3'36'' 5 h. 27' 9 h. 17' 

ell~~' concor~ance est assez satisfaisante pour la marée haute 
est mol'11s pour la marée basse. Mais il est à remarq·ue' 

que nous nou t (. r . . s rouvons dans la partie extrême de }o t" 
mar1t1me où il , t . o par ie 
de àét '. ~es pas touJonrs aisé, pour nombre de marées 
basse.ermmer l'rnstant précis de la marée haute ou de la maré~ 
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CHAPITRE VIII. 

PE'l'ITE NÈTHE. 

cha itre VII, 3e partie, que la 
Nous avons établi . plus haut, , pl' bouchure de la Petite 

', . ' b , arée haute a em 
section d eqmh re a m d't que le profil en long 

36m2 5 ~et nous avons 1 
Nèthe mesure · 0 des profondeurs moyenne.s 

à mi- marée correspondait 
au profil ci-contre. . 

Moyennant la connais-

<3::n:/fu.en-l . 
Fig. 24. 

pour la Grand.e .~èthe, 
réelles de la riviere. 

sance de ces éléments, nous 
pouvons calculer les sec~ 
tions à marée. haute, qui 
correspondent à une vitesse 
moyenne générale du cou­
rant de marée constante. 
Ces sections seront plus pe­
tites que celles qui existent 
réellement : parce que la 
vitesse décroît. Nous de­
vrons donc opérer comme 

Voll1ons trouver les sections si nous 

SEC'l'ION A l K,5 D'EMBLEHEM. 

1 90 - 1,28 , .. t91" ' = '· .:>. 
a= 5,24 

0.688 ( { ~ \ 
log b = 1,56229 - o.rnrn V 1,28 -Vi.9) 

log b = 1,00020 = log 10 m2. 

SECTION A EMBLEHEM. 

1.7 - 1,28 = 0.28 
a- . 

- 1.5 

0 688 ( i _ 1_) 
tog b = 1,00020 - 0~~8 v 1,28 -v1,7 
log b = 0,71_270 = log o,i6i m

2
• 
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Amplitude de la marée: La largeur moyenne de la rivière aux 
abords de l'écluse d'Emblehem mesure 18 mètres . 

1 
0,797 

Cf = 0, t 25 ' ( 1 t ) 0.125 ( 1 1 ) 
i + 0,1915 1,18 - ~ + 0,18 1.28-1,70 

1 9 J15,U8 5,H>I 
Ji=() -;97 X J 79 X - -- X --

' ' 1,7 18 36,5 

1t = 1,596V11,10:27 = o,5t m. 

L'écluse d'Emblehem marque la limite de la partie maritime. 
En ce point, l'onde marée doit se relever jusqu'à ce que 
l'énergie cinétique soit entièrement transformée en énergie 
potentielle. Comme l'énergie cinétique est égale à l'énergie 
potentielle, l'amplitude de la marée réellement observée doit 
être environ le double · de celle obt_enue ci -dessus par calcul, 
soit : 1 m.02. L'amplitude observée avec grande précision par 
des appareils rnarégraphiqnes, durant la période 1901-1910, 
est de om. 93, soit une dizaine de centimètres eu moins que le 
résultat obtenu par calcul. 

L'amplitude obtenue ci-dessns correspond à une section 
réelle à marée haute de : 

18 (1,70 + 11,51) = 59m2 80. 

Cette section est plus grande que celle qui existe en réalité 
et qui n'est que d'environ 30 mèkes carrés. Mais quand on 
trace avec cette section la coul'be des sections réelles, on obtient 
une courbe qui épouse très bien le diagramme des sections 
existantes. Calculons notamment la section intermédiaire à 
lK,5 d'Emblehem. 

Valeur du coefficient w' : 

log 39,8 - Jog 5, 161 = log ( ~ _ )
2 

1 -W X 4,14 
w' = 0,135. 

Terme supplémentaire à ajouter au logarithme de la sec­
t.ion à lKM,5 d'Emblehem. 

log- = 0,49851 ( 
1 )2 ' 

.., 1 ~ 0,155 X 3,24 

log t) = 1,P0020 + 0,4983 t = 1,49851 

b = 51 51 m2• 
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Relèvement diz niveau moyen de la rivière· 
A. Relèvement dû au phénomène de la marée. 

1 re SECTION• 

la ll)are'e a' l'embouchure: 1°1.79; à Emble­
Amplitude de 

hem, tm.oi. 
Loi de variation de l'amplitude : 

h = i ,ï9e - 0,1.184x. 

Amplitude de 1a marée à 1 KM ,5 d'Emblehem. 

h-:- i,7\J X e - 0,1184x3,24 = tm,22. 

1, . b 1 . 1'11
• 90 ,· à 

Profondeur moyenne à mi-marée à em ouc nue · 

lK,5 d'Emblehem : lm.28. . 
Loi de variatian de la profondeur moyenne : 

À= i,9e - O,t2t9x. 

Largeur à l'embouchure: 13 111 .08; à Emblehem: 18 mètres. 

Loi de variation de la largeur : 

l = 13,08e + 0,0672x. 

Largeur à lK,5 d'Emblehem. 
l = 15,08e+0,0672x8,24 = rnm,28. 

l 
Valeur moyenne du coefficient l + 2À : 

[ 
1508 ··+ 16,28 ]:2= (0,775+0,864):2=0,819. 

13,08+2x 1,9 1n,2~+2x1,2s 

Valeur moyenne du coefficient b : 

b = o 28 (1 + i;.o ) = o,Ms 
' 0,773 X 1,9 ) 

lj) ( 
1

'
25 

) = 0.595 
b = 0, .... 8 1 +o,864X1,28 . 

Valeur moyenne: 1.113 : 2 = 0,556. 

Relèvement élémentaire du niveau moyen : 

0,556 x 0.095 X :r:fü2 
>< e - 2 >< O' HS

4
x dx. 

dz.m- 0,819 X 1.,gil/2 x e-il/2x0,12i9x 

Relèvement total à lK,5 d'Emblehem. 

= 0 ,on6 X 0.093 X o,2 ( e0,068 X 3,24 - 1) = Om, i47. 
{m .0,8 IU X 0,868 4,978 
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2e SECTION. 

Loi de variation de l'amplitude : 

h = 1,22 e- 0,1184x. 

Profondeur à 1 K,5 d'Emblehem : l m.28; à Emblehem 
lm. 70. 

Loi de variation de la profondenr moyenne : 

), = 1 , 2 8 e+ 0, 1892x. 

Largeur à lK,5 d'Emblehem : 16m.28; à Emblehem: 18 m. 

Valeur moyenne du coefficient _l_ 
l + 2À 

[ 
16.28 18

111

• J ( ) 
16 28+ 2 X 1,28 + 18 + 2 X 1, 7 : 2 = ,0,8ü4+0,84) : 2 =0,852. 

Valeur moyenne du coefficient b : 

b = 0,28 1 + 5 9"' ( 
1.25 ) 

0,864 X 1,28 = ' û 

b = 0,28 ( 1 + ------ = 5,2f> 
( 1,25 ) 

\ 0,84 X 1,7 

Valeur moyenne : 1,120: 2 = 0,560. 

Relèvement élémentaire dn niveau moyen : 

d 
() nn X 0.09;) X t 2">2

. x e - 2 X 0,H84x 
Î.m = ' . · - dx. 

0,851 X 1, 28 fJ/2 X e il,2 X o, 1892x 

Relèvement à Em b1ehem. 

0,56 X 0,09:) 1,49 ( ) 
{m = 0,80'2 X 0, 709S- X '1,854 .1 - e- 0,7098 X 1,fJ = 0m,045. 

Relèvement total àEmblehem: om. L47+om.045 = om.192. 

B. - Relèvement dû azz débit d'amont : 

1 re SEC'l'ION. 

Débit d'amont : 6 mètres cnbes. 
Pour les autres données, voir ci-dessus. 
Relèvement élémentaire : 

d 
0,5~6 X 62 

{a = 
2 

_
3 

e (- 2 X 0,0672 + 3 >, 0, ·1219)x d 
0,8i9 X 13,08 X 1,9 X X. 
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Relèvement total à 1K,5 d'Emblehem : 

= 0,556 X 56 ( e0,23t3X3,24 -- 1) = Qm~i.05. 
îa o,25rn x 0,819 , 171 x 6,85 \ 

2me SECTION. 

0 56 :< 62 X dx (- 2 X o,'ü672 - 3 X 0,1892) X 

d - ' _e 
,Îa - 0, 852Xl6,'282 X1,: 83 

Relèvement total en C : 
_ 0.56 X 36 ci _ e - 0,7020 X i,n \) = om,t 4 

Îa- 0,8o2 X 0, 7020 2()5 X 2,096 

Relèvement total à Emblehem : 
(im,1.05 + 0,04 = 0 111 ,145. 

C. - Relèvement dû à la marée et au débit d'amont : 

lre SECTION. 

Pour les données, voir plus haut. 
l{,elèvement élémentaire : 

_ 0,556X2xVO,Ofil"xi,79><e-
0

,t
184

xxr, dx. 
dtma - O,Sigx 15 ,08 xe0,0672x><1,9H/4xe-11/4X0:121.9x 

ltelèvement total à 1K,5 d'Emblehem : 

0 füjliX ·)X\/<~ t .7~1Xfi,OO ( O t494 x3 24 1) 
-\ =' - ' X e• ' -

ma 11,819XU,'14~H 15,0~x5,8al 

Îma = om,2'•2. 
2me SECTION. 

Relèvement élémentaire : 

o,:ifiX ~x Vo,093X 1,2~xe - o,HS4xx6,00 

d-tma = 0 s···> X l t' ~p: eO 0672x X 1 ,,,gttÏ4 X et1/4>< 0,1892x dx • 
' ;:)_ ., - . ' ' -

Relèvement total à Emblehem : 

- O,:S(iX2XVo.m;5 X 1,'Hxfi,()O (1 - e-0,7056xt,n) 

Îma - 0,85:!><-0,7056 16,28Xi, '28tt/
4 

Îma = 0,(18\. 111. 

Relèvement total à Emblehem : om. 242 + om.084 = om.326. 
Relèvement total dn niveau moyen de la rivière depuis le 

confinent jusqu'à Emblehem. 

î = -\m +{a+ -\ma= Om,192 + 0, 143 + 0,52G = Qm,661. 

Wmh = 3, 10 m. 
Vitesse de propagation à marée basse : 

W,,., = I + -I~ J 9,81 ; i,005 - 0,8 X 0,5'9 = f,58 m. 

( 'l ,005j~ 

A lK, 5 d'Emblehem 
Vitesse de propagation à marée haute : 

W mh = [i l o 70 . j U,8i (0,67 + i,02) 

+ (o,67 + 1.'22)2 V 
8 

] 

0,6j + 1,~2 
+O. X 

0 ·245 
0,67 + 2 X 1,22 

Wmh. = 2,31 m. 
Vitesse de propagation à marée basse : 

Wmb= 
1
0.'70 . /9,81 X 0,67 - 0,8 X o,245 = 0,808 Ill. 

1+ V 
l0,67 )~ 

Emblehem. 
Vitesse de propagation à marée haute : 

Wmh = [f f0.70 v9,8f X (f,f9+ f,02) 

+ (1,19 + 1o~w 
t.02 + ,,,19 

+ 0,8 X 0,,204] 1, 9 + 2 X 1, 0:2 

f 
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Vitesse de propagation à marée basse 

1 J9,81 X 1,19 - 0,8 .'< 0,~04 = ~ 125 Ill. 
"'UT Ü, 70 
""mb= 1 + 

(1,19 .2 

Tableau 39. 

Heures 
1 Vitesses 

Temps de Heures calculées moyennes de ~a 
Vitesses de moyennes u:i de la marée marée observee 
propagation. de C) la propagation. 

en 1901-1910. C) 

propagation. 
~ Stations. 

1 

i5 

1 
a.i 

1 

~ ~ ~ ~~ 
C,)a) 

~B 
1 " 

~~ ~ ~ 
o:>. 

1$• o<l:)<l:> 

ro 
o<l:)<l:> .... w c;; ~-;::; ~~ <~ rooo ro"' ;::;E,.o ~ ..0 .c; ..0 ro ~ ;,g~ ::;;i.e; ;,g~ ;,g..o ~.<=: 

m m m m m 
3 h. O' 3 h. 35' 3 h. 0' 3 h. 35' Embouchure \ - - - -Rupel .... - - -

4 h. 44' 3 h. 40'37" 4 h. 36'44'' 3 h. 37' - - - -
Rumpst .... - - -

4 h. 33' 6 h. 48' 4 h. 47'37" 6 h. 28'24" - - - -
Moll ..... - - -

4 h. 38' 6 h. 59 4 h. 54'14" 6 h. 41'16" 
Confluent ... 3,10 1,58 

2,705 1,194 3240 19'56" 45'10" 
5 h. 14'10" 7 h. 26'26'' A lk.5 

d' Emblehem. 2,310 0,808 
2,605 1,467 1500 9'35" 17'22" 

5 h. 23,45'T h. 43'48" 4 h. 50· 8 h. 23 
Emblehem .. 2,900 2,125 

(A suivre.) 

CHRONIQUE 

ALLEMAGNE. 

Reconstruction du pont dit << Luitpoldbrücke » à Augs­
bourg. - La ville d'A11gsbcmrg a fait procéder, en 1921, au rempla­
cement d'un ancien pont de bois sur la 
rivière " Wertach " par un pont en 
béton armé qui présente certaines dis­
positions originales. 

La hauteur disponible étant fort ré­
duite, on a préféré au pont en arc sur­
baissé, un pont sur poutres continues 
avec consoles, représenté en coupe lon­
gitudinale par la figure 1. 

Les poutres extérieures sous garde­
corps affectent la forme en arc pour des 
raisons d'aspec1, mais les poutres sous­
voie sont limitées inférieurement par 
des droites. Les poutres reposent sur 
quatre appuis, la travée centrale n'ayant 
que 2m. 70 de portée. Cette disposition 
a été choisie dans Je but de permettre 
la construction aisée du pont en deux 
moitiés. Le débit de la Wertach à éva­
cuer en temps de crue est, en effet, con­
sidérable et on ne pouvait songer à bar. ' 
rer le lit entier à l'aide des bois de 
charpente nécessaires à la mise rn place 
du coffrage. 

On édifia donc en premier lieu l'une 
des grandes travées du pont. Puis, après 
enlèvement des cintres, on construisit 
l'autre travée. ll fallait, enfin, établir la 
conti!mité des poulres. Pour cela les 
armatures de la première moitié des 
poutres pénètrent dans la seconde moi­
lié et sont reliées aux armatures de cette 
dernière à l'~ide de tendeurs à vis. 
(Voir fig. 2 et 5). 

La proximité des appuis du milieu a 
également permis de donner à la pile 

\• 


